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quand il disai t ubi plura ifteli il cor niîîe 71on egio pieicis ofnjldar pouvaient servir utilenent que pour les transports. Trop faibles
nuîaculs. pour l'attaque, à' cause des roues, qui prenaient la place d'un

Lu jury n'a pas cru devoir pousser la sivérité pluï loin qu'lloraîce grand nombre de canons, ils étaieit, en outre, trop vuliérables
pn mènwtit' ipragetr mate dus nimirtionspun travail phs 1 et tr fieles à mettre hors de combat par la destruction desp)Liu bkie feras <hlsparlaître, lui a: paunr e:e dvs Ibeautes siltir ,

que, une itaiit ion si heureus ds grands:nodéles, n d roues exposées sans déIense aux projectiles nnenis. Ce fut su-
I ues, un at si elaus e tat de f.ilit dan yle nu dispo. ) emenît lorsque les propriétés de lhélice propulsive eurent été

mition dulup Ijet si bien entenîdnIlle, que tous les Miraî tsont réunis colastatées sur le navire anglais 'A rrhimaide, sis à la mer en
or li ilcur le j rvnie r prix. i.'ao itir, dou t(. loiU IL b déj lictobre 183i8, qu e l'on put ionger i sïe servir de la vapeir pour

aîd 1i ru phis d une~ ti lh pil>esi, friCI lepts vaisseaux de oibit. f'aorhs ÅrtA/merican m' le

S li s i avoir, i d premier bimeient de guerre à hélice, ayant sa maacline sous l'ea
1» t'onuîln comne uj et il ecours de die, uté d renimi .bl'ri des coups de l'ennemi, fut le stealtier le Princeton, de la

ubles traitux et elle prie M. ls'Inav de vouloir biît en reoicr i mare des Elaans-Uis, c en août 1812 ; la frégate française
ciitipltter et pterfiener iuira q ui assunt à t u uteur ie la PomoIne, qini, suivant le dictionn:ire de marilne de Bonneiux
Itï'ngn's du pluhlie et contribuera glorieuenut a lée i du, lie et Paris, est e plus ancien l-âtimlient du tmême genre construit en

ilans notre pays. l'uroipe, fut corncée en 1 -13. La force niominîale <le li machine
M, eratil perm en terminaut ct rappor, it trop long. était 220 chevaux, et sa vitesse, p:r un temps calme, de 7 nSuds

dexpriner a min de la FapIttié des A rtite It nUivtsent L.aa seulement, e'es.tà.dire de 13 kilomètres A l'heure, Cette vitesse
regrel dil n'avor ltas à a ie r au poète halitral dvi)i t ouroniet n est, faible on a pu depuis, entre llolyhead et, Dublin, atteindre
portenit avec elles~ im pre(cieux encoîunig etîet un usarraînt au it<aen

uoiir nt I ti u u t du une vitesse de 18 nuds, et la vitesse moyenne du /e-eire, de la
L.4esu w on pas i ( rtih rs, et si 1,9n a vu ude powt arriver chiupagnic trrisathantique, ent rNew-Yortk et Bret, a été de 13

par le eult e a poesi' à uneitou hm iamIe, Ji ce aiheno uoliu. nîîcuds et demi. L np/don fut exécuté en Angleterre pendant
cibro quyve v llt e 1 ils ut dû ti eu cnteinporail, quelu l'année 1s815, dans des conditions âmîlogue'\ à celles de fl l'omnmc,

pui.ssanît 3e.ue, aux liberalités dlun gouvernument protectetur dvs et, à partir de 1547, les vaisseaux lnis en chantier furent établis

ettrs, bie n i plus II leurs cal nils le n'avoir p s se i t igu'lo d'a rès les nêmes principes ; plusieurs bâtiments A voile forent

Il i1ehertotele de citer dis nois l'itoire 41 tI e I trnsfioridés pour le service des cotes par faddition d'une hélice

pleine. .Mas ain e nieux, danis un pays où il suffit l'appelerjt, et d'une machine de 220 chevaux. Le Charlemgne, vaisstau
teitioi sur les euvres g-néleuses et purioîuespeur tes vir biee, français construit ci 1850, reçut une machine de 50 chevaux et
se réaliser Ile borners exprinlrTespoie qelque riche Ncène donna une vitesse deSmueuds et demi. a
épriAes vers, eit d ir (le promnouvoir lat glotte liirre rioie Le propulseurme ue.tait onidéré alors comme un auxi

a fera pour le Cnaua ce ique le sage Montyui a fai pour la iaire utile dans les temps de ealne ; et les preniers navires,
,'raiice et que nouse rrons enpeore segvrier ce vers que rtial vaisseauxiixtes n'étaient que des navires a voiles sus-

ceptibles de iarcher à la vapeur lorsque le vent était insuffisant.
Shu' renat. nii deerl Flce Xfron Ausi leur avait-on conservé A peu près les anciennes proporti ons,

et, conie le poids dit volume d'eau déplacé par la e:rie doit

toujours être égal nu poids total du vaisseaucil on ne pouvait aug.
monter. le hargentent sous peine d':ccroître le déplacement,

Ic'est-A-dire d'abaisser la ligne do flott:ison en diuinuant la hau-
teunr les batteries au-dessus de l'eau. Il fallait donc, pour éviter

' m ucr Cet inconvénient, compenser l'angnentation du poids provenant
de la machine et de soit charbon par une réduction dans le char-

1uutEMtc tcTIE. ement prinîtif. De lA résultait.cette double obligation de n'en-

i'i loyer que de faibles machines, insums:nnnient pourvues de
'es angements considerables survenus depuis ue vsagîta e charbon, et dle diminuer l'approvisionnement ci vivres et en eau.

d a ndeés dans le nmatériel dle )à marine de gueLrre sont dits i uitie Lacag»ecabndsvisauiitsmlsi en u
ulothe aue.l)uîo prt luîphc:tiîîde l: aeucieh:n t charge (le charbon des v:iisseawI1 mixtes suffisait à pciîî piur

oulb el ause, rne part,'applicationd a cond u, e chait quatre jours de mîarche à toute vapear. En outre les proportions
geltit rles conditions e a avigatrc a les p génleur traditionnelles de l nuine à oiles n'ét-ieît pasaivorablsa

modifier les fomsdes navire ;daur partles proigres dle l'r- J'action de, hitapcur. Pour, utiliser lia force d- vent, il fautt
tillerie exposant les murailles de bois a une destruction presque déiloyer ue grande surface de voiles et les élever à îine grande
certaine, il a fallt chercher x les protéger par des culirasses -utr e s i t le plus souvent d'une nière oblique

ré.4ism:înîes.ha:uteur ri les dirige xnîr oiiu

rout les uele conmaÎt les origines île la navigation à vapemr. par rapport a la route suivie. L'étude îles conditions qui en
Onusit qe'aprds pluieurs tesais r es do igtion t v lper. résultent conduit à augnenter la longueur du navire et la hauteur

bnait < pros leuîeurs eîs it par Ftou s frut, e e ~ au.dessus de l'eau. Il fait d'ailleurs unse grande facilité d'évolu-
bateau il roes Cle construit par Fualton, rit, en 180'' tions pour exécuter rapidenent les virements de bord qu'exige la
sur l' ai, le servie réguier de Nore ork Albany:x ce narche sous un vernt très-oblique ;,iaussi, quoique la résistance de
bateau etait l par ue itachl e de la l'crce î d'18 hevaux. E l'eau décroisse avec la largeur du bâtiment, cette largeur ne doit
120 cevasxame lai eèrtrverée l r, ciu un doebnede pas s'abaisser at-dessous d'une certaine limite.

le0 chp<ea3u: éi'armicre taverSdede on u r, de ant La vapeur, atm contruire, agit A l'intérieur du navire au-dessous

lheva x, et le S s, dne 20 1chevaux, inaugurère nt, poti li îit uiîe di iiveamî de l'eau, et dans la direction de la muarelle A
marhelvauet le vyag e transhau. maurie milae sivre. C'est d'ailleurs une force continue, lirmitée par les appro-

n'midopta d'abord l nouveau motr que . poi quelques bâtiments visiooet d combustible, et il y a in grand intdrt a dtuni-

lngers destinés b des services meuquix. 'auprès h dietionnaire le nuer al rsisitnce qu'elle doit vaincre Le sureroît de voumne,

BolginesouX et ariserv la pnhiue lt (ps le lat Mnarine nécessité par l'aceroissement de charge, dtoit dlotie être obtenu

nig ntis é ta, ci s lS22, ehI la pl.o s pul 80 iss a u e l a le surtout n augti aneta t la loignour dut bâtimuent et'on dim inuant

nmaî e < titien 1s la f rce ilume h e vau . n is largeur reltive. Tadis que, pour les invircs à voile, ou adop-nombre des bâtl ents et la force cie machei ge n îenteo tait ceiniime la linîite inférieure du rapport entre la largeur et la
rapidementi la pius p ssant, chine ct eun, le oueur, la Gret. 1 r it-Weltr avait 70m de loigeir potr ini lure
chevaux; cin 1SW30 de 220, et, en 18:8,de i t(O, it, Ferantce l ua d 10 l,0 Pemad op i CnrlSi u
mtarinie <le V'Iat:t lie coîllllçil réellëect. à emîphoyer la vapeun "c'Ir 1l I0',Y , ' S lit I'ersfuî deloilpgi Cumard, 11Sý",75 sur

qmu'à partir d e 1830, époque àç iq elle me t c lpst rit le 3h. î2 le rc -tE te,, enlin 20 Ti sur 25"r,G0, et le rapport a

S10 chevaux, été bais on le o u-dessois (le
flureste, les bàiinsàroues, dans la marine dic guerre, uec Mais le choix raisonneé des dimensions doit reposer sur l'étude


